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Dans ces dernières heures qu’il partage avec ses Apôtres, Jésus ne s’adresse pas              
directement à eux mais à son Père du ciel pour les lui confier. Aujourd’hui, par-delà 
les siècles, Jésus s’adresse à chacun de nous et aux communautés qui sont les nôtres. 
Cet évangile nous invite à l’Unité, à la Communion et à la Mission. 
 

L’UNITÉ 
Jésus veut que nous soyons des vivants, pleinement insérés dans ce monde où se joue 
l’histoire des hommes. Ce monde est difficile. Depuis le XVIIe siècle, il se constitue 
progressivement sans Dieu et parfois contre lui. A la suite de Nietzsche, des                     
philosophes, ceux que l’on appelle « les maîtres du soupçon », ont souhaité la « mort 
de Dieu ». Leurs interventions mettaient en opposition la raison et la foi. Il semble 
qu’aujourd’hui, il y a un revirement de la pensée. Parler d’un Dieu créateur est chose 
acquise pour beaucoup de scientifiques. Nous sommes encore loin du Dieu de la                  
Révélation évoqué par Pascal (le Dieu d’Abraham, d’Isaac et de Jacob), mais                       
pourquoi, avec tant d’autres hommes, croyants ou non, ne pas essayer de nous laisser 
émouvoir par la splendeur d’un coucher de soleil, la beauté de la lune et les étoiles 
dans un ciel serein, nous réjouir de l’intelligence que Dieu a donnée à l’homme pour 
rendre cette terre à son service ? Cette terre serait tellement plus belle, si elle était 
pour tous, si elle était véritablement fraternelle ! C’est le sens de la prière de Jésus. 
Que tous soient uns. D’abord la communauté des Apôtres, des chrétiens qui agiront 
comme semence dans le monde. Mais aussi, que tous les êtres humains du monde 
deviennent des frères et sœurs pour le bonheur de tous. 
 

LA COMMUNION 
En langage chrétien, on appelle « communion » l’acte par lequel, dans l’Eucharistie, 
nous recevons le corps du Christ, sous le signe du pain. Nous savons aussi que cette 
démarche n’est vraie, n’est logique, que si nous sommes en communion avec nos 
frères. Cette démarche suppose un engagement de service vis-à-vis des personnes 
que nous côtoyons chaque jour, en famille, dans nos rues, dans les diverses associa-
tions, même si nous ne partageons pas toujours leurs projets, ni leurs méthodes               
d’action. Ces derniers dimanches, nous évoquions la figure du Père Charles de                   
Foucauld qui s’est voulu frère universel, en particulier dans ses liens avec les                       
musulmans. Le désir du Christ est que soit surmontée toute fracture dans la                           
communauté des chrétiens et il est important que les disciples de Jésus perçoivent le 
fondement de cette unité recherchée. C’est l’unité profonde du Père et du Fils. « Que 
tous soient un, comme toi, Père, tu es en moi, et moi en toi ». 
 

LA MISSION 
Bâtir une terre d’avenir, vouloir l’unité des disciples de Jésus, vouloir l’unité du 
monde, ce sont les projets que nous portons tous dans notre cœur et d’autant plus que 
nous sommes accueillants à l’appel du Christ. Cette mission, nous la vivons à la                   
manière de Jésus-Christ (comme) : dire et agir. Par son incarnation, Jésus, présent au 
milieu de nous, trace le chemin. A nous de saisir ces figures évangéliques, actions, 
comportements, services qui, au-delà de leur sens propre, nous font penser à                      
l’Évangile et à ce que nous appelons le Royaume de Dieu. Nous saurons,                                      
aujourd’hui, soutenir, propager, sinon créer des figures évangéliques dans le tissu 
social : assistance mutuelle surtout en ce temps de pandémie, soutien des faibles, 
éducation des jeunes, visites des malades, accompagnement des mourants, pardon 
des offenses, réconciliation entre les adversaires, combat pour la justice. Nous                       
saurons nous mettre au service d’une humanité plus humaine. Cette eucharistie nous 
en donne la force. AMEN 

        Jean-Marie ROUMÉGOUX 

ADORATION, ÉCOUTE  
et RÉCONCILIATION 

 
 

TOUS LES MERCREDIS  
De 18hà 19h à l’église St Martin  

CONFIRMATION DES 
ADULTES 

 

Dimanche 5 juin 

16h à la cathédrale St André  
de Bordeaux 

7ème Dimanche de Pâques 
 

«  L’Esprit et l’Épouse disent : « Viens ! » Celui qui a soif, qu’il vienne.  
Celui qui le désire, qu’il reçoive l’eau de la vie, gratuitement. »    

PRÉPARATION LITURGIQUE 
DOMINICALE 

 
Jeudi 1er juin 20h30  

à St Martin (presbytère) 

LUTTE CONTRE LES ABUS  
SUR MINEURS DANS L'ÉGLISE   

 

L'équipe diocésaine de veille pour                        
l'accompagnement des victimes d'actes pé-

dophiles sur mineur dans l'église  
 

par courriel :  

paroledevictimes@bordeaux.catholique.fr 
 

Le service national de France Victimes  

par téléphone : 01 41 83 42 17  

( 7j/7, de 9h à 21h) 

DIMANCHE PROCHAIN 

La Pentecôte 
 

 Samedi 4 juin 

- 18h30 à St JM Vianney  

         (messe avec les familles) 
 

     Dimanche 5 juin 

- 9h30 à St Jacques  
- 10h30 à St JM Vianney 
- 11h à St Martin 

LECTURE de l’ÉVANGILE    
 Selon St Jean 

avec père Frédéric-Marie 
 

    Samedi 4 juin 

17 h à St JM Vianney  

PRÉPARATION LITURGIQUE 
MESSE DES JEUNES   

 

Lundi 30 mai 20h30 

À St Jean-Marie Vianney (salle HLA) 

VACANCES FRANCISCAINES 
en FAMILLE 

 

Du 31 juillet au 7 août 2022 
« Choisis la Vie »  

à la suite de François d’Assise 
 

Renseignements : 06 22 79 31 04 

vacancesfranciscaines@gmail.com 



DEUXIÈME LECTURE : Lecture de l’Apocalypse de saint Jean (Ap 22, 12-14.16-17.20) 

 

ÉVANGILE : de Jésus Christ selon Saint Jean : Jn 17, 20-26 
 

«  Je ne vous laisserai pas orphelins, dit le Seigneur,  

je reviens vers vous, et votre cœur se réjouira » 

PREMIÈRE LECTURE : Lecture du livre des Actes des Apôtres : Ac 7, 55-60 

 

PSAUME : Ps 96 (97), 1-2b, 6.7c, 9 
 

R/ Le Seigneur est roi, le Très-Haut sur toute la terre !   
 
 

Le Seigneur est roi ! Exulte la terre ! 

Joie pour les îles sans nombre ! 

justice et droit sont l’appui de son trône.  
 

Les cieux ont proclamé sa justice, 

et tous les peuples ont vu sa gloire. 

À genoux devant lui, tous les dieux !  
 

Tu es, Seigneur, le Très-Haut 

sur toute la terre : 

tu domines de haut tous les dieux.            

MESSE DEMANDÉE 
 

Dimanche 29 - 11h à St Martin 

  Pour le repos de l'âme de Marion FELS 

LECTURES 

Frères et sœurs, si l’Eglise est comparée à une barque, n’est-ce pas pour nous rappeler 

que nous sommes tous bien dans le même bateau ? Qu’il n’y a pas ceux qui rament et 

ceux qui regardent de l’extérieur, observateurs de l’Eglise, marins à mi-temps, tantôt 

dedans, tantôt dehors, car dehors, c’est la mer et on ne s’y tient pas longtemps sur nos 

deux pieds, demandez à Pierre ! Nous avons d’ailleurs été sollicités pour la réflexion 

sur la synodalité de l’Eglise, bien liée à la  réalité de cette barque dans laquelle,                   

parfois bien malgré nous, nous sommes embarqués et responsables. La fête de la                    

Pentecôte va venir nous  rappeler cette responsabilité universelle, et responsable ne 

veut pas dire simplement consulté, mais engagé. Nous touchons là un point central, 

vital pour la communion dans l’Eglise, mais aussi finalement dans tout corps social. Il 

n’y a de parole constructive que celle d’un embarqué ! Celui qui ne se sent pas                   

complètement dans le bateau ne craindra pas de le couler : il n’est pas dedans ! Celui 

qui ne prend pas son tour de rame parlera sans savoir l’effort nécessaire pour ne                    

gagner que quelques mètres. Il nous faut parler et agir comme des embarqués pour la 

traversée d’une vie, pas pour un petit cabotage nous permettant de nous éloigner aux 

escales. La barque de Pierre s’est éloignée du rivage il y a 2000 ans et au terme du 

voyage, la seule terre qu’elle touchera, ce sera la terre promise dans le livre de                    

l’Apocalypse, une nouvelle terre et de nouveaux cieux. Qui n’est pas prêt à                      

l’embarquement n’est pas prêt à la synodalité d’un chemin où, comme dans une 

barque, sinon tous ensemble, il est impossible d’agir. La barque de l’Eglise est ainsi 

une belle image suggestive qui nous éduque au « vivre ensemble » dont on parle               

d’autant plus souvent aujourd’hui qu’il nous échappe. Ce que nous enseigne la barque 

de Pierre, c’est que vivre ensemble, c’est prendre la barque de la vie en acceptant de 

ne déposer personne en route, même celui qui nous déplaît ; c’est  savoir se parler vrai 

sans jamais se haïr, savoir partager moins des déceptions que des projets. C’est encore 

ne jamais regarder la barque comme si on n’y était pas et ne jamais parler de la                   

conduite du bateau avant d’avoir soi-même ramé un peu. C’est ne jamais dire, « ils » 

mais savoir dire toujours « nous », ne jamais se dédouaner même des erreurs des 

autres. Voilà ce que nous sommes tous invités  à apprendre dans la barque de Pierre et 

de sa synodalité singulière.  
 

Père Frédéric-Marie LAUROUA 

INTENTIONS DE PRIÈRES 

OBSÈQUES  
 
 

Yvon HERVÉ   

MOT DU CURÉ 

MARIAGES 
 

Grégory MONTREUIL et Anita CORDEIRO  

 Vincent MELLET et Anne VERNIER  

 

BAPTÊMES 
 Constance KRESSMANN - Valentin KRESSMANN  

Charlène BONHOMMO - Charles BONHOMMO - Maelya DAÎMÉ 

 Alcina RIVIERE - Valentine KOENIG - Alice LAGOEYTE  

Jules RODRIGUES DE OLIVEIRA - Jeanne PESNEAU - Tiago ALONSO  

Sœur Noémie, nous  remercie tous pour notre générosité.  

Les jeunes pour leur action de solidarité, les paroissiens pour la 

somme de 1.290,39 euros qui va permettre à l'école de musique de                       

continuer son action auprès des enfants et des jeunes  


